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INTRODUCTION, ÉLEVAGE ET LACHERS 
DE T1•ichog1 .. an1ma 

EN VUE 
brasilien..ris Aslun. (Hym 

DE LUTTER CONTRE 
Chalcididae) 

Heliothis a1 .. migera Hbn. (iep. 11octuidae) A MADAGASCAR 

par 

J. P. BOURNIER 111 et J. Y. PEYRELONGUEl2' 

Station principale de l'LR.C.T .. Tuléar, Madagascar 

RfSUMI: 

Introduite en fin de 1971 à Madagascar une souche de Trichogramma brasiliensis (Ashm.) a été multiplée afin de réali­
ser des lâchers massifs de cet Hyrnénoptère, d'étudier son action sur les populations d'Hellothis armigera (1-fbn) et d'évaluer 
l'efficacité de la protection ainsi obtenue. 

L'hôte intermédiaire choisi pour multiplier le Trichogramme est Anagasta kuehniella (Zeller); la techn1que d'élevage de 
ce dernrer ·est décrite en détail ainsi que la multiplicatton du p:,rasite et la méthodologie des lâchers au champ. 

Les premières libérations de Trichogrammes ont été effectuées en décembre 1972 sur une parcelle de cotonniers de 
2 hectams, âgês da 35 jours et présentant une population de 1 O 000 larves/ha d'l-1. armigera. Au cours de la période de flo­
ra,son du cotonnier la protection assurée par les lâchers de Trichogrammes est sensiblement ldentique à la protection chî· 
mJque assurée par 5 traîtements insecticides. Au 100° Jour de la culture, le potentiel de récolte est de l'ordre de 3 à 3,5 tonnes 
de coton.graine à l'hectare. Dans les conditions d'expérience dJ cette année, les lâchers de Trichogrammes ont permis de 
retarder de plusieurs semafnes la date de la première applicaticn insecticide. Ce résultat est à confirmer au cours des cam­
pagnes futures dans un programme d'expérimentation portant sur des surfaces plus importantes. 

Gt!Nt!RALITÉS 

Les Trichogrammes sont depuis de très nombreuses 
années étudiés et utilisés de par Je monde dans des 
complexes de lutte biologique. On peut citer : 

- En 1931, Hrnos et al., en Lousiane utilisant Tri· 
chogmmma minutum Riley contre le borer de la 
canne à sucre. 

- En 1965 et sur cotonnier, au Mexique, Castilla 
CHACON: R. procède à des lâchers massifs de Tricho­
gramma sp. contre Heliothis. 

- En 1970, en El Salvador (Amérique Centrale), 
Trichogramma sp. est multiplié en -vue de lâchers 
massifs contre Heliotltis ;:;ea Boddie et Alabanta argil­
lacea Hb. en culture cotonnière (V1GJL, 1971 ). 

A Madagascar, à notre connaissance, seuls des tra­
vaux sur Trichogramma australicum Gir. ont été réa­
lisés en vue d'une lutte biologique contre Ie borer de 
la canne à sucre, Proceros sacchariplzagus Boj. (BRE· 
NIÈRE J., 1965), 

(1), (2) Entomologistes à la Sation principale de Tuléar. 
* Nous tenons à remercier M. BrLIOTTI, Chef du départe­

ment de Zoologie à l'I.N.R.A. pour l'envoi de lots de Tri· 
cbrogrammes. 

En novembre 197l, Triclwgrmmna brasiliensisAshm. 
(origine El Salvador) a été introduit à Madagascar'°', 
en provenance de 1'1.N.R.A. (Versailles) qui a assuré 
lu quarantaine. 

Cet envoi nous a permis de commencer l'élevage 
de masse de cet I-Iymènoptère dans le but de réaliser 
des lâchers massifs de ce parasite, d'étudier son ac­
tion sur les populations d"Heliothis armigera Hbn. et 
d'évaluer l'efficacité de la protection ainsi obtenue. 

Au cours de l'annee 1972 nous avons mis au point une 
méthode d'élevage "semi-industriel;, du parasite, per­
mettant d'obtenir une production journalière moyen­
ne de 100 000 individus dès le début de la campagne 
cotonnière, c'est-à·dire fin novembre début décem­
bre 1972. 

Nous avons, pour des questions de commodité et 
de prix, multiplié les Trichogrammes sur Anagasta 
kuelmiella Zeller (Lep. Pyralidae) « the mediterranean 
flour moth " ou " teigne des farines "· 

La technique d'élevage d'A.. kuelmiella est insiprée 
de celle mise au point par les laboratoires de l'I.N.R.A. 
a Antibes (B1LIOTTI et DAU~!AL, 1969) et adaptée aux 
conditions locales et à nos besoins. 
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Nos travaux comportaient donc m•ant l'expérimen­
tation au champ. d~tL;: parties et les résultats actuels 
sont présentés dans trois chapitres : 

Cot. Fib. Trop., 1973, vol. XXVIII, fasc. 2 

l - Production d'œufs d'A.. kuelmiella, 
2 • Multiplication de r. brasiliellsis. 
3 . Premiers essais de làchers au champ, 

1 · PRODUCTION D'Œ.lUFS U' A11agasta kuelmiella 

Les Trichogrammes détruisent certaines noctuelles 
nuisibles au cotonnier. IL; pondent dans les œufs de 
ceUes-d. L'embryon du parasite se deœloppe a11x 
dépens du contenu de l'œuf de son hote. 

Au laboratoire nous avons remplaœ l'hàte naturel 
par .4.. kuelmîella dont la multiplication se deroule 
se1on le processus suivant : 

a) Elevage dés larves 

11 est réalise dans des boîtes de polystyrène lfig. n 
de 10 x 15 .< li} cm, placèes dans une ,mllè: climatisee 
obscure. 

Dans le tond de ce;s boites, on dispose une couche 
de 3emou1e de blé dur (gros module) de 2,5 cm d'epais­
seur (88 g environ). Par dessus, on place un bloc de 
bandes de carton ondulé l fig. 1) employé couramment 
pour les emballages. Ces bandes me·mœnt 2 cm de 
large et 38 cm de long : elles sont maintenues en 
place par des étriers en métal fabriqués au labora­
toire (fig. 1 i. Une boîte prësenb:: ainsi environ 2 300 
alvéoles où viendront se chrysalider !es larves d'A. 
J.:.ue!miella. Sur le bloc de carton ondulé sont disposés 
des cartes de papier à dessin noir sur lesq_ue1~es sont 
co!lés les œufs d'A. kuelmielia; d.:: 3 500 à '1· OOD œufs 
sont ainsi apportés dans chaque boîte. 

Juste avant de deposer les œufs. on pulvérise très 
ltgèrement de l'eau sur le bloc de carton ondule afin 
d'obtenir une humidité intèrit:ure voisine de :35 ll,i, 

humidité nécessaire à la vie dè la larve. Le probleme 
de régulation de l'humiditè est un facteur détermi­
nant dans le succès de l'cilevage. line hygrométrie 
trop élevée, facilement repérable a la condensation 
sur les parois internes de la boite, fa.vorîse le déve· 
loppement de champi.gnons dan.; la semcule de blé 
ce qui entraîne tJarfois lorsque: cette dernière est 
mal désinfectée, la pullulation d'A.ceos~fida.e, acariens 
mesostigmates myçophag-es ( détermination : GurnE­
REZ et CHAZO ), 

Les jeunes larves qui éclosent sont attirées vers 
la semoule de blé et descendent à tra•:ers le carton 
ondulé pour se nourrir. La durée moyenne de 1a vie 
larvaire qm:: nous obtenons e;;t de 55 à 60 jours en 
salle climatisée (25 'C · 75 ° j H.R. ). La larve abandonne 
alors la semoule de blé. monte dans les alvéoles du 
carton pour se chrysali.der. Le nombre des chrysa­
lides par bloc de carton ondulë est très variable, de 
2500 à 3 000. 

Les blocs de carton sont alors extraits des boîtes, 
nettoyés de la semoule de blé qu'ils pourra.îent entraî­
ner et portés dans un éclosoir ; g6nérat'.!ment cette 
OtJération est réal!see le jour mème, ou le lendemain 
de l'éclosion des premiers adultes. 

b) Eclosion des adultes 
Des èc1osoirs en contreplaqué de 10 mm d'épaisseur 

e~ mesurant 80 '< 40 x 40 cm ont été prèrns (fig. 1 l. 
Ils portent intérieurement une série de crénearn,:; qui 
retiennent les blocs de carton ondulé renfermant les 
chrysalides ; 12 blocs par èdosoir ( fig. 3). 

Au centre du couvercle un tube permet d'alimenter 
une rampe (fig. 3). Ce dispositif est destiné à amener 
dans l'éclosoir du gaz carbonique pour anesthésier 
les papillon-, et ainsi faciliter kur transfert dans le 
pondoir. 

c") Ponte 

Les éclosoirs ·sont visités chaque jour. Les papillons 
anesthésiés par le gaz carbonique tombent sur le fond 
de l'eclosoir d'où ils sont entrainés par dépression 
vers les pondoirs. Ceux·ci ont été entièœment fabri­
qués au laboratoire à partir de fouilles d,~ ple:dglass 
de 4 mm d'épaisseur. Ils se présentent sous la forme 
d'un parallè!épipède de 30 < 30 X 30 cm (fig. 4). Le 
couvc:rcle porte des lames verticales de plexigtass 
dépoli qui servent de substrat aux papillons. Au bas 
de la caisse se trouve un grillage de toile métallique 
inoxydable qui arrête les -pavi.llons mais laisse passeT 
les œufs. Ceux-ci sont recueillis sur un tamis amovible 
à mailles très fines (maille 0.125 mm, norme AFNOR 
22). Le cadre de ce tamis porte une ouverture circu­
faire permettant de brancher un tuyau d'aspirateur 
ménager. La face inférieure de la monture du tamis 
est parfaitement plane et repose; sur un socle revètu 
de mousse de caoutchouc qui assure unè bonne ètan­
chéitê. 

En outre: par un système de cales. et en faisant 
etfectuer à la cage une rotation de 90' pat' rapport 
au tamis on dimasque deux ouvertures qui tiermet­
trons une bonne aération du pondoir en dehors de 
l'instant de h collecte des papillons dans l'éclosoir. 

Au moment de la collecte des adultes le, svstème 
cage-tamis est parfaitement étanche. On branche à. la 
partie supèrieure de la cage un tuyau plastique sou­
ple et dans l,~ cadra du tamis l'aspirateur mènager. 
Les papillons anesthésiés qui reposent sur le fond 
de l'éclosoir sont aspirés à l'aide du tuyau et débou­
chent 11ar ce dernier dans le pondoir où ils se rani­
m.en t. s'accouplent et pondent. 

Eclosoirs et pondoirs sont installés dans une salle 
climatisée réglée sur 23 "C et 75 'lo H.R. avec une 
photopèctode de 12-12. 

d) Récolte des œufs 
Les œufs sont recueillis une fois par jour sur le 

tamis à maille fine et débarrassés par aspiration des 
écailles de papUlon et des grains de semoule de blé. 
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Les œufs d'.4.. kuelmiella sont des petites rilasses 
oblongues qui mesurent en moyenne 0,5 mm de long 
sur 0,25 mm de large. L'évaluation de leur nombre 
et leur manipulation seraient difficiles sans le procédé 
de pesage d'une part (35 œufs pèsent en moyenne 
t milligramme) et le procédé de collage que nous 
avons mis au point. Sur des cartes de papier à des­
sin noir nous enduisons d'une solution de gomme 
arabique six cercles de 34 mm de diamètre en utili­
sant un cache découpé dans- une feuille d'aluminium 
( [ig, 5). 

La carte est alors saupoudrée d'œufs qui viennent 
adhérer sur les parties enduites de colle. 

Par pesage il est aisé de connaître approximative­
ment le nombre d'œufs contenu dans un cercle. 

Ce dispositif permet ainsi une estimation assez pré­
cise du nombre d'œufs mis à parasiter par T. brasi­
liensis et aussi. par la suite, de Ia densité des lâchers 
·réalisés dans les champs. 

On peut aussi avoir plusieurs caches d'aluminium 
avec pour chacun d'eux un diamètre de cercle diffé­
rent, ce dernier correspondant au nombre d'œufs 
désirés. 

e) Conservation et stockage des omfs 

Le développement normal des œufs conduirait en 
4 jours à l'éclosion des jeunes larves. Afin de stopper 
l'embryogenèse et de conserver ainsi le substrat de 
ponte aux Trichogrammes, les cartes portant les 
œufs sont irradiées aux U.V. Pour cela elles sont 
exposées aux rayonnements d'un tube l'V 15 watts, 
durant 15 à 18 minutes et à une distance maximale 
de 15 cm de œ dernier. Les œufs peuvent alors ètre 
stockés dans un réfrigérateur à 5-6 • C. La conserva­
tion peut ainsi durer 20 jours. 
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f) Résultats obtenus 
La production minimum que nous désirions obtenir 

était de lOO 000 œufs d'A. kuelmiella par jour, dès la 
fin décembre, période à partir de laquelle apparais­
sent généralement les :premières infestations d'H. ar­
migera. 

Pour cela nous avons donc, deux mois avant (délai 
correspondant à la durée de vie larvaire), mis 7 000 
à 8 000 œufs par jour en élevage (équivalent de deu.'< 
boites polystyrène par jour). 

Les résultats obtenus dépassent nos espérances; 
en effet dès la mi-décembre nous obtenions plus 
de 150 DOD œufs par jour et mi-janvier nous avions 
une production moyenne de 250 000 œufs par jour. 

Afin de maintenir cette production journalière cons­
tante, nous avons uniquement utilisé la période de 
maximum d'émergence des adultes et celles de maxi­
nmm de ponte. La période ,: utile ,,_ d'émergence des 
adultes est de 25 jours environ; au delà, le nombre 
de papillons éclos chaque jour diminue très rapide­
ment; aussi les blocs de carton ondule sont-Us. rem­
placés tous les 20-25 jours dans les éclosoirs. 

La ponte, elle, présente une période "utile" de 
3 jours; en effet à 25 ''C et 75 q.i H.R. une femelle 
pond en moyenne 300 œufs. 90 % de la ponte sont 
obtenus au cours des 72 premières heures qui sui­
vent l'accouplement ; aussi chaque 3 jours les adultes 
d'.-4... kuelmiella sont remplacés dans les pondoirs par 
les papillons nouvellement éclos. 

4 éclosoirs et 3 pondoirs ont ainsi étè suffisants 
pour obtenir ::!50 000 œufs par jour. 

De cettè production, 7 000 à 8 000 œufs (soit 3 à 
4 <lo'1 sont prdevés et mis en incubation pour la pour­
suite de l'élevage. 

Nous avons donc 240 000 œufs/jour environ d'.4.. kue­
hnlelfo pour la multiplication des Trichogrammes. 

2 · MULTIPLICATION DE Tricl10g1•amma bra.silie1isi.r, Ashm. 
SUR OEUFS D' A11agasta k.uelmiella Zeller 

a) Technique d'élevage 
L'infestation par 0 les Trichogrammes des œufs 

d'A. k.uelmieila se fait dans des boîtes étanches ( fig. 6) 
de 30 X 21 X 17 cm. 

Le fond, et trois des faces latérales sont en plasti­
que Armodur mat; seules une face latérale et la 
face supérieure sont en ple-xiglass transpan:nt. La pa­
roi latérale, opposée à celle qui est en plexiglass, 
est amovible et munie de fixations de façon à ce que 
une fois fermée l'étanchéité de la boite soit la meil­
leure possible. 

Le fond de la boîte porte une série de rainures 
parallèles destinées à recevoir les cartes de pontes 
et à les maintenir verticales et parallèles (fig. 61. 

Les " cartes mères " portant les pontes parasitées 
sont disposées dans la boîte et dès l'éclosion des 
Trichogrammes, les "cartes filles» portant les œufs 
sont à leur tour insérées dans les rainures du fond 

de la boîte. Cette dernière est placée devant une 
fenêtre de façon à ce que la face latérale transpa­
rente reçoive le maximum de lumière lorsqu'on-veut 
ouvrir la boîte pour changer les cartes sans perdre 
trop de Trichogrammes. 

L'exposition des « cartes filles r.· am: parasites dure 
24 heures à 25 ''C et 75 °o H.R. Après avoir été para­
sltées ces dernières sont regroupées par date d'expo­
sition et conservées dans un bac étanche à 25 • C 
et 95 llo H.R. Au bout de 3 jours, l'œuf d'A.. lwelmiella 
de jaunâtre vire au noir sou;; l'action du développe­
ment du Trichogramme et 7 jours plus tard l'adulte 
éclôt. 

b) Résultats 

La durée du cycle de T. brasilie11sis est fonction 
de la température et des écarts minimes déclenchent 
des variations importantes (tableau 1). 
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Tableau L - Fariaiù:m de la durJe di, C:Ycle de 
T. brasiliensis en jonction de la temper"itwe. 

Températuœ 
de la salle 
d'èleva.ge ,c 

23 
2S 
26 

Humidité rel::ttive 
de la salle 
d'dlevage 

i]l} 

ùurèe du cycle 
de T. bra.Ji!i,-J.NJ-is 

jours 

11 
lC 
9 

La durée de Yie du Trichogramme adulte est d'en­
viron 3 jours à 25 "Cet 75 tJll H.R.; nous pouvons airni 
avec un lot de " cartes mères " exposer successive­
ment deux lots de ,,: cartes filles,,, -

Le processus est le suivant: 

- 24 heures avant la date préYue po,1r i'emergence 
.:!.es adultes, les -, cartes mères ,, sont disposées dans 
!a boite, Le lendemain, après vèriûcation du début 
d'é.::Iosion des adultes. on place les cartes à parasi.ter 
dans la p,oportion de 6 " cartes filles =·=· pour une 
c carte mère,· .. 24 heuœs plus tard on remplace le 
premier lot de , .. cartes filles -., par un demdem;;:: o::n 
conservant toujours la mème proportion. Gènérale­
ment deux "cartès mères" par boîte sont sufû.,antes 
et permettent de parasiter un total de 2~ cartes. 

En opérant de œtte manière le pourcentagè d'œufs 
parasités est très satisfaisant et identique sur les 
deux lots : de 95 à 93 Q o. 

Ces résultats sont obtenus avec des œufs àgés au 
maximum de 24 a 30 heures. 

Le. pourcentage d'œufa parasités diminue en effet 
t1:ès rapidement avec l'âge de ces derniers. Des œufs 
âgés de 48 heures ne permettent alors d'obtenir que 
70 O.o de parasitisme. 

On peut cependant consen·er des œufs irradies non 
parasites en les stockant au réfrigérateur à une tem­
pérature de 6, C. Des œufa aimi. stockés 21) jours, 
ont après infestation donné un pourcentage d'œufs 
parasites de 85 <\;, 

Les cartes d'œufs, une fois parasitées, sont conser­
veeS-à 25 ° C et 95 •\: H.R. dans un bac étanche. Dix 
jours après l'infestation, l'adulte éclot. On peut ce­
pendant retardèr cette èdosio0. en conservant les 
œufs à une température de 5-6 °C; ainsi les cartes peu­
vent ètre stockées pendant plusieurs semaines sans 
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que le pourcentage d'éclosion en soit trop affecté. 
D3s cartes d'œufs parasités conservées 45 jours à 
une température de 5 °C ont donné de 35 à 90 °;, 
d'éclosion. 

- Parthénogenèse 

Sur .4.nagasta kudmiella dans les co:idiüons de 
l'expérimentation, c'est-à-dire à 25 'C et 75 •):i H.R., 
T. brasiliensis présente une parthénogenèse arrhéno­
toque. 

.Nous avens pour cela isole un par un des œufs 
d'A. J,:,ue!miclla parasités depuis 8 jours; dans chaqu·~ 
boite contenant un œuf parasité étaient apportés Sù 
œufs nouvellement pondus et irradiés aux U.V. 

Sur lOü :.-épètitiom nous avons obtenu 62 boites 
présentant 1 femelle. 34 présentant 1 màle, et -l sans 
éclosion. 

Des 62 boites présentant une femelle vierge, 28 ont 
donne une descendance strictement mâle : de 30 à 
36 màles par femeIIe vierge . 

- Superpa.rasitisme 

Les œufs d'A, kue!miella p:::.rasiti:::s par T. brasilieusis 
ne: présentent pre.;quéo jamals do::. superparasitisme. 
L0rs de nos obsen;ations nous n'avons œncontre que 
très rarement des œufs presentant plus d'une prè­
nymphe ou nymphe. 

Par contre lors d'essais d'infestation d'œufs d'Earias 
insulana nous avons pu obsc:rver jusqu'à 3 parasites 
dans un même œuf: ces derniers, ainsi superparasités, 
ne ,wesentent jamais d'émergence, les parasites étant 
bloquc\s au stade nymphal ou adulte. 

Nous avons obtenu les résultats suivants (à 25 °C 
et 95 •10 H.R. l : 

Œufs renfermant: 
l trichogramme : 6 '};, dont 100 ]o d'émergence, 
2 trichogrammes : 52 o;, dont 100 n,i d'émergence. 
3 trichogramn1.es : 22 ~i) dont 100 OJ d'émergence, 
4 tricl1ogrammes : 16 ~J dont 37,5 i;tJ d'émergence. 
5 trichogrammes : 4 Oc dont ù ùi) d'émergence. 

Sur fos 240 000 œufs <l',l. kuefmieila parasites chaque 
jour, environ 10 °il sont consencés pour les infesta­
tions à yeni:· : nous avons donc à notre disposition 
pour les es.sais au champ 210 000 œufs parasites par 
jour, soit environ de quoi alimenter 70 à 75 postes 
de làchers par jour. 

3 - PREMIERS ESSAIS DE LACHERS AU CHAMP 

a} But de l'expérimentation 
Les premières populations d'Heliothis armigdra sur 

cotonnier apparaisso;;nt gênéraiement, dans le Sud­
Ouest dz: Madagascar. vers le t5 janvi.et'. Aussi à partir 
de cette da.te est-i.l impêratif dè commencer les trai-

temeuts chimiques. 

Par des libérations massives de Trichogrammes 
nous désirions connaitre s'il était possible de retar­
der la date de la première intervention insecticide el 
de combien de temps. 
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PLANCHE I 

Fig. 1. - Boite d'devage do:Js larves d'.l11agasta !.;ueJmid, 
la; dans le fond : sèmoule de bl~ dur; au-dessu,: ban­

des de carton ondub. 

Fig. 3, - Détail d'un èdooioir : i:emarquer leoi blocs d2 
carton ondule et la rampe a CO". 

Fig. 2. - Batterie de 3 edosoin d'...t. kuelmiella. 

Fig. -1. - Pondoir.; pour :1.. J.:udmiella. 
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PLANCHE II 

Flg. 5. - Cercles enduits de gomme arabique sur papier 
à de,;sin noir; à droite: le caclk:; il. gauche: îes cercles 

enduits recouverts d'œul'~. 

Fig. 7. - Po~tè de làchers de Trichogr;.1mmes dans 
un champ de cotonniers ; le gobelet protège ks cartes 

port'"uses d'œuf,; p;.1rasites. 

Fig, t:L - Boite d'infestation des œufs d'A, ku.ûmidla 
par f ri,;'1,Jg r,wwia brasilienûs. 

Fig. 8. - Poste de licher, de Trichograromes dans un 
champ de cotonniers; l'émergence des parasites s'ef. 

foctue juste au-dessus du sommet des cotonniers. 
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b) Dispositif de lâchers 
L'expérimentation a été réalisée sur la Station 

Centrale de l'I.R.C.T. à. Tuléar, sur une parcelle de 
2 ha semée le 14 novembre. 

Les làchers sont faits à partir de postes régulière· 
ment disposés dans la parcelle. 

Chaque point de làchers est repéré -par un piquet 
dépassant très largement la hauteur maximale des 
cotonniers. et auquel est suspendu un gobelet en plas­
tique qui permet de protéger de la pluie et de la 
rosée les cartes portant les œufs parasités (fig. 7). 

Gtàce à ce dispositif, on peut au fur et à mesure de 
la croissance du plant, accrocher le gobelet en plas­
tique à différentes hauteurs de façon à ce qu'il se 
trouve toujours juste au-dessous du sommet du co­
tonnier, position qui d'après HENDRICKS (1967), permet 
d'obtenir une bonne dispersion des Trichogrammes 
dans le champ ( fig. 8j. 

Les postes de làchers sont approvisionnés 3 fois par 
semaine ; la pœmière libération de Trichogrammes 
a été réalisée k 28 déœmbre 1972, soit 35 jours après 
la levée. 

Au cours des mois de janvier et février 1973, 2 000 000 
de Trichogrammes ont été libérés à partir de 1a par­
celle d'expérimentation. 

CJ Résultats 
Afin d'évaluer l'incidence des lâchers de Tricho­

grammes sur les populations d'H. armigera nous avons 
entrepris diverses observations portant sur : 

- Dénombrement d'insectes, en particulier H. armi-
gera. 

- Floraison. 

- Parasitisme des œufs d'H. amtigera. 

- Recaptures. 

Nous avons d'autre part pu comparer à la parcelle 
d'essai, une parcelle traitée par insecticide, semée à 
la même date et objet des mêmes façons culturales. 
Sur cetu dernière la protection chimique a débuté le 
2 janvier 1973, l'intervalle de traitement étant de 
10 jours. 

L'infestation d'H. annigera a dé plus précoce que 
les années précédentes : 20 décembre au lieu du 15-
20 janvier. Les premières pontes en quantité impor­
tante sont trouvées à partir du 20 décembre et les 
populations larvaires atteignent le jour du premier 
lâcher 10 000 lanres/ha. 

Fin janvier les résultats des comptages d'H. anni­
gera donnent : 

- 2 000 à 6 000 larves/ha sur la parcelle avec pro­
tection insecticide, 

.- 2 000 à 4 000 larves/ha sur l'essai avec Tricho­
grammes. 

- 16 000 à 20 000 larves/lia sur les bordures inté­
rièures non traitées d'un essai insecticide semée;; à 
la même date. 
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L'étude de la -floraison ati cours de cette même 
pèriode a donné les résultats suivants : 

- parcelle traitée par insecticide: 
659 000 fleurs /ha. 

- parcelle d'essai des Trichogrammes: 
620 000 fleurs/ha. 

Il. est à noter que les làchers de Tri.chogrammes 
semblent avoir été un peu trop tardifs sur la par­
œlle, les populations d'H. armigera diminuant moins 
vite que sur la parcelle avec protection chimique. 

- Parasi6sme des œufs d'H. armigera 

Les premières recherches situent le pourcentage 
d'œufa d'H. armigera parasites par Trichogrammes 
aux environ de 75 %. Toutefois cette méthode de 
controle ne nous semble pas très sùre. 

En effot, lors du ramassage. l'observateur rencontre 
une plus grande difficulté à repérer les œufs para­
sités que les œufs non parasités de couleur claire. 
D'autre part nous avons pu remarquer que les œufs 
infestés présentaient une tenue moindre sur leur sup­
port, d'où erreurs importantes lors du ramassage. 

- Recaptures 

L'utilisation de pièges type Moericke semble pré­
senter un grand intérèt. 

Des recaptures de Trichogrammes ont pu ètre ef­
fectuées et les résultats obtenus devraient permettre 
d'etudier la dispersion des parasites autour des pos­
tes de ]àchers. 

D'autre part nous avons pu commencer l'inventaire 
de la faune naturelle présente. Les premières obser­
vations montrent de nombreux entomophages : 

- Chry,opidae, 
- Chalcididae, 
- Coccillellidae, 
- Anthocorida<], 

leur étude nous permettra de. dire dans quelle me­
sure ils prennent part au maintien des populations de 
déprédateurs dans des limites acceptables. 

d) Conclusion 

Les divers résultats obtenus semblent fodiquer qu'jJ 
est donc possible de retarder de plusieurs semaines 
la date de la première application insecticide. 

En effet, à la fin du mois de février, les potentiels 
de. récoltes sur la parcelles de lâchers de Tricho· 
grammes et sur les parcelles traitées par insecticide 
sont sensiblement identiques et voisins de 3 à 3,5 ton­
nes/ha de coton-graine. 

On peut donc dire que tout au long des mois de 
janvier et février 1972 la protection assurée contre 
les noctueUes par les lâchers de Trichogrammes sem­
ble équivalente à la protection chimique qui a néces· 
sitci au cours de cette même périod~ 5 applications 
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insecticides. La protection d'une campagne cotonnière 
compîète est généralement assurèe avec 10 à l2 trai­
tements insecticides, 

Ces premiers rèsultats semblent donc suffisamment 
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encourageants pour permettre d'envisager lors de la 
prochaine compagne, un programme d'étude plus 
vaste et une expérimentation sur des parcelles plus 
étendues. 

BIBLIOGRAPHIE 

BIEVERS K.D., l9il. - Et'focts of temperatuœs on t!rci 
rate of research by Trichogramma and its poten­
tial application i.n ti.eld œleJ.S':!S, Envir.Jma2.wal 
Entomology, 2. 194-197. 

BILIOTTI E. et J, DAUivIAL, 1969. - Biologie de Phane­
rotoma flat'Ltestacea (Fisher]. Hymenoptcra t>raco­
nidae. Mise au point d.'un éle,·age permanent en 
vue de la lutte biologique contre Ectomyû.Jis ce­
tato11ia ZelL Arnz. Zool. Ecol. twim.. L 4. 379-394. 

BRENIERE J.. 1965. - Les Trichogm-:.nmes parasites de 
Proceras s11cci1ariphagus Boj,, borer de 1a canne à 
sucre à Madagascar. Entomop!;ag,1, S3-9é. 99-U7, 
119-131, 273-294. 

CASTILLA.-CHACON R., 1965. - Compo:-tamiento del He­
liotlds sp. en siembras de éilgodonero tratados con 
liberaciou"s masivas de Trichogra1nma en la comar­
ca lagU,.'1era. Delegacion dz 8anidad regaa!. Tor­
peon, Coah. ~'1e~ico. 

ENTWISTLE P.F .. !%9. - Ihe biology of Earias biplaga 
Wlk. (Lep... Noctuidae) on theobroma cacao in 
western t,.;"igeria. Bull. Em. Res., 53, 3, 521-335. 

FYE R.E. et D.J. LARSE~. 1969. - Preliminaryevaluation 
of Trichogramma ,nhiuwm as a release regulator 

of L,pidopterous pests of cotton. J. t1co11. Em., 62, 
6, 1291-1296. 

GRAHAM H.M ... 1970. - Parasitisme of eggs of bollworms. 
tobacco budworms and looper by Triclwgrn1mna 
semifwnatum. in Lower Rio Grand.~ Valley Texas. 
J. econ. Em .. 63, 2, 636-633. 

HAMA T., 19.38. - On the cold storage on the eggs of 
Ephestia camella Walk and Trichogn.mmui iaprmi­
cum A.shm. Oyo. DobuL·. Zo1ss/tf., tO, l1l-ll4. 

HENDRICKS D.E., 19é7. - Effect of wind on dispersal 
of Triclwgramma semifumatum. !. econ. Ent., 60, 
5. 1367-1371. 

HINDS \V.E. et B.A. OSTERBERGER. 1932. - Results of 
Triclwgramma colonization on sugar cane borer 
damage in Louisiana in !931. J. cco11. Ent.. 25, 
57-64, 

HINDS iV.E., B.A. OSTERBERGER et A.L DUCAS, 1934. -
Sugar cane moth borl:)r control by Trichagrmnma 
mimitwn Riley. Louisia11a Exp. S,at.. B!iii. 24$. 
1-34. 

MANJUNATH T.M .. 1972. - Bio!ogical studies on Tricho­
grammatoidea armige;-a (Nagara_1, a new dimor­
phic egg parasite of Heliotlzis armigera (Hbn 1 in 
lndia.. Entomoplwga, 17. 2. 131-1..\7. 

NYIIRA Z.M., 1970. - A note on the natural ennemies of 
Léitiidopterous Iarvae in cotton bolls in Uganda. 
Am:. Ei:t. soc . • <lm .. ti3. 5, 1461-1462. 

STRONG R.G., G.J, PARTIDA et D.K WARNER, 1968. -
Rearing stored rroduct insects for Iaboratory stu· 
dîes : si.'i: species oE moths. J. econ. Em.. 61, 3, 
1237-1249. 

VIGIL B.O.. 1971. - Mltltipiication en laboratoire et lâ­
chers de Trichogr.:wmza sp. en vue de lutter contre 
Tie!iothis zea (Bodàiei et ,Habama argillacea (Hb} 
en El Salvador ,_Amérique Centrale). Cot. Fib. 
trop., 1971, 26 (21. 211-216. 

SUMMARY 

lntroduced ÎIZ Madagascar at tJ;e end of 1971, a 
strain of Trichogramma brasfüensis (J.shm l ivas 
multiplied to make massive releases of this Hyme-
11optern11. study its action 011 the populations of 
Heliothis armig:era (Hbrt) and evaluate the etfectii·e· 
ness of t!ie protectio11 obtabwd i11 this n·ay. 

The intermediate hon selected for nmltiplyi11.g the 
Trichogra.mma was Anagasta kuçhniella (Zeiler}; 
the rearùzg teclmique for the larter is describé!d ù1 
detail, as also tlie multiplication of the parasite and. 
tlze methodology for releasJs iil the field. 

Tlrn first of releases of Tric!wgrnmma tl'er,,, made 

in Decembe1· 1972 oH a 2 //ectares area of cotton 
plants age 33 days and representùzg a population of. 
10 000 larvae of H. armigera. Duriltg r/tB floweri11g 
period of the coftoll plant. the prolection given by 
the ïeleases of Trichogramma was substantial!y tfzat 
given by 5 treatments wit/z insecticides. On the 
100th cultiva.lion day. the potential crop wa.s of tht!­
order of 3 10 3.5 tons of cotton seed per hectare. 
Under tlte cxperimemal conditions of that year, 
releasing Tricfwgramma enabled the date on wltich 
insecticides are fir5t applied to be delayed by seve­
ral 1t·eeks. This result slwuld be confimied during 
the comù1g cotton seasou, on the basis of an expe­
rlmemal programme co1·ering greater areas. 
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RESllMEN 

lntroducida a finales de L97l en ,Hadagascar ima 
cepa de Trichogramma brasiliensis lAslmi. l, ha sida 
multiplicada con la finalidad de realîzar suelias en 
masa de este (iyme11ôptero, asi coma de estudiar su 
acciôn sobre las poblaciones de Heliothis armigera 
(I-lbn) y de valorar la effoacia d« la proteccidu asi 
obte11ida. 

El luuJsped intermedio elegido para multiplicar el 
Triclwgramma es Anagasta kuehniella (Zeller); la 
tècnica de criadero de este ûltimo se describe con 
det,ille asi como la multiplicacidn del pardsito y la 
metodologia de las sueltas e.11 el campo. 

Las primeras liberaciones de Triclwgrammas se 
efectuaro1r ell diciembre de l972 sobn: zma parcela de 

algodoneros de 2 ltectdreas, su edad era de 35 dias 
y presemabafl ww poblaci6n de lO 000 larvas/ha de 
H. armigera. En el curso de f loracidn del algodonero, 
la protecci6n asegurada por las sueltas de Tricho­
grnmmas es sensiblememe identica a la proteccidn 
quimica asegurada por 5 rratamlentos insecticidas. 
Al cabo de IOD dias del cultivo, el potencial de la co­
secl1a es del orden de 3 à 35 taneladas de algodôn­
rama por hecttirea. En las condicioaes de e:cperien­
cia de este aiïo, las sueltas de Trichogrcmmws pernii­
tieron retarda, de varias semanas la f echa de la pri­
mera aplicaci6n insecticida. Este resultado debe reci­
blr co11firmaci6n en el curso de las campmïas futuras 
en wi programa de experim,mtaciôn reLativo a super­
jicies mds importantes. 


